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La réforme Blanquer
Des professeurs protestent contre la réforme du bac, qui entrera en vigueur l'année prochaine. Les trois filières générales

-  littéraire,  économique et  sociale,  scientifique -  disparaîtront  au  profit  d'un choix  de  spécialités.  Les  élèves de Terminale ne seront  plus

interrogés que sur quatre matières et une part de contrôle continu (60 %) sera intégrée.

La création d'un grand oral fait aussi débat, certains professeurs craignent que les élèves les moins à l'aise soient discriminés. Le collectif des «

Stylos rouges » réclame en outre une baisse du nombre d'élèves dans les classes et une augmentation de salaire des professeurs.

À son arrivée au ministère de l'Éducation nationale, Jean-Michel Blanquer a rapidement annoncé son intention de réformer le baccalauréat et le

lycée.  Pour  repenser  leur  conception,  il  s'est  appuyé  sur  le  rapport  de  Pierre  Matthiot,  directeur  de  Sciences  Po  Lille.  L'universitaire  a

diagnostiqué trois faiblesses mortelles au système existant. D'abord le bac était devenu un diplôme vide de sens, un simple rite de passage, dont

le niveau réel était déconnecté des attentes de l'enseignement supérieur.

L'un des points de crispation se situe autour des cours de mathématiques. À partir de la classe de première, ce sera tout ou rien puisqu'avec la

réforme, les élèves ne choisissent plus une filière mais trois « spécialités ».

Il y aura donc une spécialité mathématiques mais dont le niveau affiché est très élevé, au-dessus du niveau actuel des bacs S, parce que la

France a besoin de plus de bons scientifiques. Soit les lycéens choisissent cette difficile spécialité, donc, soit ils abandonnent les maths car

celles-ci ne font pas partie du tronc commun. Cette matière est remplacée par un 'enseignement scientifique', c'est-à-dire un programme de

culture scientifique. Seuls les très bons élèves en maths pourront donc accéder à cette spécialité, ce qui désarçonne notamment les élèves de

profil bac ES (dont le coefficient était de 5 pour l'épreuve de maths au bac).


